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R E S U M E 

A la s1Jite des observations de COULSON et SIM (1961) puis 

FEILLET P. et METTAVANT F. , on sait que l' hétérogénéité des gliadines (protéines 
solubles dans l' éthanol 70 %, représentant 45 % des protéines totales du grain de 

blé) constitue une caractéristique variétale. Depuis,d'autres travaux, en part i­

culier ceux de AUTRAN. J.C. et BOURDET A., (1973, 1975) ont ré vélé que cette hété ­

rogénéité des gli adines n'est pas influencée par l es conditions culturales et plus 

généralement par les facteurs du mil i eu : l ieu, année, climat, fongicide et apport 

d'azote . Un tableau d'ident ifi cation des génotypes a donc été réalisé à partir du 

spectre électrophorétique des gliadin es. 

D'autres chercheurs (KONZAK C.F., 1977) rapportent que les gliadines 

sont codées par l es chromosomes du groupe I et 6 pour l es génomes A, B, D. Le 

spectre électrophor ét ique de cette fr action des protéines de réserve peut consti ­

tuer, par conséquent, une image de la fraction du génotype responsable de l eur 

synthèse. 

Sur des Blés soumis à un traitement au ~.S.E. (3 gr/1 , 24 h à 23°C) ou 

aux Rayons 1 , (15 Kr, 1000 r/h/1 m) plusieurs li gnées en M 2 et M 3 ont été rete ­

nues puis comparées pour leur dia gramme él ectrophorétique des gl i adines . Sur 100 

lignées retenues, près de l a moi tié ont un diagra mme diffé rent du parent non traité. 

La fréquence des mutants semble caract éristique des variétés indépendamment du tra i ­

tement employé. Les modifications portent plus souvent sur les protéines de P.M. -

élevé (omega - gliadi ~es). Tous l es individu s traités auxR O présentent un spectre 
différent du parent non traité. L'observation des diagra~ nes des li gnées monosomi­

ques et nullitetra somiquespe rmet de mieux caractériser les mutat i ons . 

Exposé au Colloque FAO/AIEA "Amélioration des Protéines des Céréales et des 
Légumineuses", 4-8 septembre, Neuherberg, RFA. 
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